
 Ce bâtiment  industriel date du début de XXème   
siècle  et il a abrité d’abord des ateliers avant sa 
complète refonte et la création de ce musée par la 
volonté de  Philippe Stern. 
Un peu d’histoire pour commencer. 
La Société Patek-Philippe est née de la rencontre de 
Antoine Norbert de Patek et de Jean-Adrien 
Philippe.  
Après avoir quitté sa Pologne natale, à la suite d’un 
putsch militaire avorté, A.N. de Patek, part pour la 

International Inner Wheel 
Rencontre des Districts F 71 et CH 199 

à Genève le 16 avril 2016 

L’an dernier, une première rencontre avait été initiée par les IW de France du District 
71 et nous nous étions retrouvées à Vevey pour visiter le Musée Alimentarium où nous 
avions déjeuné. Nos Gouverneurs respectives ayant réussi au delà de leurs espoirs, il a 
été décidé de renouveler cette rencontre. Angelika Walde, secondée par Anne Scerri de 
IW Genève nous ont concocté un programme alléchant avec apéritif et repas puis visite 
du très renommé Musée Patek-Philippe. 

Convergeant, qui par train, qui par voiture, vers le Parc des Bastions et son restaurant, 
les innerwheeliennes françaises et suisses  se retrouvaient dans ce lieu  plein de charme. 
Un brouhaha très harmonieux remplissait 
vite les lieux et chacune retrouvait des 
amies ou faisait connaissance de 
nouvelles venues, le tout dans le plus pur 
style Inner Wheel : une chaleureuse 
Amitié. 
Le seul mari présent faisait bonne figure 
au milieu de toutes ces dames! 
Après cet apéritif bienvenu,  nous nous 
dirigions vers le restaurant Carosello au 
bord de la place de Plainpalais. 
Ambiance italienne :pizza, pasta, vino rosso ou tint et expresso ! Les convives se sont 
bien mélangées et les tables étaient toutes très animées. 
Après cette pose repas, nous reprenions la route pour nous rendre au Musée Patek-
Philippe. 



P r u s s e , p u i s 
séjourne en France .  

I l s ’ i n s t a l l e e n 
Suisse, apprend la 
p e i n t u r e e t 
l’horlogerie et fonde 
une manufacture en 
1 8 3 9 a v e c s o n 
c o m p a t r i o t e 
Czepek. Hélas, cette 
c o o p é r a t i o n a 
r a p i d e m e n t d u 
plomb dans l’aile. 

 En 1845, il rencontre Jean-Adrien Philippe (photo ci dessus à gauche et Antoine 
Norbert de Patek à droite). Celui-ci a cherché à perfectionner ses connaissances en 
horlogerie dans plusieurs pays. Les deux hommes poursuivent le même but : faire des 
montres perfectionnées et inédites. Ils s’associent en 1851 et fondent la Société Patek-
Philippe et Cie. 
Cette année-là, lors de l’exposition de Londres, la reine Victoria fait l’acquisition d’une 
montre à porter en broche. 
En 1863, c’est l’utilisation systématique du tourbillon, appelé aussi cage tournante, 
inventé par Abraham-Louis Bréguet en 1801. Ce tourbillon a pour but d’améliorer la 
régularité des montres mécaniques en contrebalançant les perturbations dues à la gravité 
terrestre. Au fil des ans, on crée des montres sans clés à remonter… puis en 1868, c’est la 
première montre bracelet, en 1902, le double chronographe, en 1925, le quantième 
perpétuel.  
En 1932 Jean et Charles Stern entrent au capital de Patek-Philippe et depuis cette date la 
société est entre les mains de leurs descendants. En 1946, Henri Stern ouvre Patek-
Philippe Watch Agency à New York. Son fils Philippe lui succède et c’est à lui que l’on 
doit le musée. Aujourd’hui, il reste Président d’Honneur et son fils Thierry a repris les 
rênes de la société.  

 



 



On pourrait remplir encore des pages et des pages avec des photos de toutes les merveilles 
que nous avons pu contempler.  
Notre conférencière était parfaite. Et finalement toutes les inscrites pour la visite ont pu 
bénéficier des commentaires  de madame Sadeghi. 
A la fin de la visite, ce fut un vrai envol d’oiseaux migrateurs! Chacune se dépêchait  
d’aller reprendre un train ou sa voiture.  
Heureusement que nous avions pris le temps d’immortaliser cette rencontre sur les 
marches de l’Église Catholique Romaine. Nos deux Gouverneurs  Corinne Gravano de 
IW Bonneville - La-Roche-sur-Foron et Angelika Walde de IW Sion posaient avec leurs 
colliers respectifs. 
Nous avons passé une journée mémorable et nous en garderons un excellent souvenir. 
Encore merci à nos organisatrices et rendez-vous l’an prochain en France voisine pour 
pérenniser  cette rencontre trans-frontière. 
MFD


